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ý"Vec le tact qu'ont Ilil connaÎt, sut intéresser tous le-s auditeurs (lui le

Itt lvère-nt par leurs applaudissemntis réité rés. En, du pareilles

elru)>nst 111005s et spécia lemuent sur semblablde sujet, M. Goulet nat qu'à

l88r aller sonl coeur piour que1 les paro~les ne lti i 111 ient point.

En ternlinant, nous faisons le souhmail forîItllé îmr M.l Goulet:

lare f3 01Si bien par lé des Métis, M. Clharett e m001 ontreunor

1I (jtait lit femmne Miétis. Et imi11 ajott0i0 u e o u Os serio<ns

Ileu nomstt(IW N.GîîIili uêief0 enltreteir danîs une

séanfce dut cercle L a Vérendrv e. de /e< /l<< 115

No5,, félicitaîtion,,, aut dueîîîe tl ercle L a Véerendrye.

CAISSE 1YEi>A1BGNE SCOLAIE

NOUs apprns ave paisir (lure le IZ. M. Le Paîlleur, cure (lui

ilEnlMontréal, a fondé pour les écoles (oe saý poseuecisse

",agescolaiire qlui obtient déjà tun Magnifique résultat puisque, en

iln n euri ent, 1100 noms d'élèves onfteCIt enrègistrs et le total des
d 6")t* sélèe àprès (le $1 500.

t oilà uine idée Stil erbe. une oeuvre v raîiient s)cjaile et muoralisa -

car n appirenant aux enfants dles écoles lr eléagl~o

leur apprend à" fuir bien des occasions funestes. L'argent depensé fol-

lement co)nduit rapidetiient au, v ice. test aussi une sentence féconde

Potur le bonhmleur des famiilles futures. Nous souhaito)ns que l'oeuvre

entre1 rs pa(r Ni. l'abbé 1,,11 lci' rîu se 'etnin 1 oi

'Venir s'étabîlir juisquîe cIhez nious.

L A SA 1NT-' RiA VM10N 1

.Jeudi le 2() février, les paroissiens de ýSainte-Anfle les Chôene4s,

Ma)f~aeîtlu lo ttééabecré, M. l'abbé Raymiond Giroux.

l'es choses se sont v<raimtent faites en grand.

Voeux et souhlaits, pîrésenta(tionl d'uni suerbe brûle-cire sn nc

tna(rni;iue au coul,mee soI(lnnelît(. banquet, rien n'a manquéde

dtu e (lui pouvait être pour leureux curé une preuve d'affection et

(Ie 1, so)it de la paît de ses confrères, soit de lat part de ses parois-
siens.

N;gr q'Aeeto u 1 i n'av.lit 11(1 prendre le train p)our~ se rendre

t ~t.nîe, retenti quîîil était par' une cérémionie (ie profession reli-

gie.h' les isunars Ob)lates. n'aVait pas craint de faire trente

une5
0 voiture à l'aller et autant att retO)(lr, pour1 assister à~ cette

fête et PrOuver ainsi son estimel po-(ur M.I le curé de Ste-Anne.

vigukr y>jgas, V. (ý. aitbien vo)ulu assister àl cette fête ain si que

Rig utres Illejbres du clero-é.


